ADRESSE 

Pré/entée  du  Roi,  par  les  Députés  des 
communes ,  le  6  Juin  ij8§* 


Si  r  E, 


Depuis  longtemps  les  Députés  de  fW 
fidelles  Communes  auroient  préfenté  folen- 
nettement  à  Votre  Majesté  le  respectueux 
témoignage  de  leur  reeonnoissance  ,  pour 
la  convocation  des  Etats-généraux ,  fi  leurs 
pouvoirs  avoient  été  vérifiés  ;  ils  le  feroient 
fi  la  Noblesse  avoit  cessé  d'élever  des  obs- 
tacles. Dans  la  plus  vive  impatience ,  ils 
attendent  l'instant  de  cette  vérification* 
pour  vous  offrir  un  hommage  plus  écla- 
tant de  leur  aWour  pour  votre  personne 
sacrée  ,  pour  son  auguste  Famille  ,  &  de 
leur  dévouement  aux  intérêts  du  Monar- 
que ,  inséparables  de  ceux  de  la  Nation, 

La  sollicitude  qu'inspire  à  Votre  Majesté 
l'inaction,  des  Ëmts-généraux  ?  estuncnou- 
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velle  preuve  du  désir  qui  l'anime  ,  de  faire 
le  bonheur  de  la  France. 

Affligés  de  cette  funeste  inaction  ,  les 
Députés  des  Communes  ont  tenté  tous  les 
moyens  de  déterminer  ceux  du  Clergé  & 
de  la  Noblesse  à  fe  réunir  à  eux  pour 
constituer  l'Assemblée  nationale  ;  mais  la 
Noblesse  ayant  exprimé  de  nouveau  fa  ré- 
solution de  maintenir  la  vérification  de 
fes  pouvoirs  faite  féparément  ,  les  conT 
férences  conciliatoires  entamées  fur  cette 
importante  question  fe  trouvoient  termi- 
nées ;  Votre  Majesté  a  désiré  qu'elles  fus- 
sent reprises  en  présence  de  M.  le  Garde 
des  Sceaux  &  des  Commissaires  que  vous 
avez  nommés.  Les  Députés  des  Commu- 
nes certains  que  ,  fous  un  Prince  qui  veut 
être  le  Restaurateur  de  la  France  ,  la  li- 
berté de  l'Assemblée  nationale  ne  peut 
être  en  danger  ,  fe  font  empressés  de  dé- 
férer au  désir  qu'elle  leur  a  fait  çonnoî- 
tre.  Ils  font  bien  convaincus  que  le  com- 
pte exact  de  ces  conférences  mis  fous  les 
yeux,  ne  lui  laissera  voir  ,  dans  les  mo- 
tifs qui  nous  dirigent ,  que  les  principes  cfe 
la  justice  &  de  la  raifon. 
%  SIRE,  vos  fidelles  communes  n'oublie- 
rpnt  jamais  ce  qu'elles  doivent  à  leur  Roi, 
.  Jamais  elles  n  oublieront  cette  alliance 
nature%_  du  trône  &  du  peuple  contre  les 
diverfes^aristocraties  ,  dont  le  pouvoir  ne 
fauroit  s'établir  que  fur  la  ruine  de  l'auto- 
rité royale  &  de  la  félicité  publique  :  le 
peuple  françois  ,  qui  fe  fit  gloire  dans  tous 
les  temps  de  chérir  fes  Rois ,  fèra  toujours 
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prêt  à  facrifier  fou  fang  &  fes  biens  pou? 
ïbutenir  les  vrais  principes  de  la  Mo- 
narchie.  Dès  le  premier  instant  ou  les 
instructions  que  les  députés  ont  reçues 
leur  permettront  de  porter  un  vœu  na- 
tional ,  vous  jugerez  ,  SIRE  ,  fi  les  repré- 
sentons de  vos  communes  ne  lont  pas  les 
plus  empressés  de  vos  fujets  a  maintenir 
fes  droits ,  l'honneur  &  la  dignité  du  trône  ? 
à  consolider  les  engagemens  publics  ,  &  a 
rétablir  le  crédit  de  lanation.  Vous  repon- 
noîtrez  aussi  qu'ils  ne  feront  pas  moins 
justes  envers  leurs  concitoyens  de  toutes 
les  classes  que  dévoués  à  Sa  Majesté. 

Vos  fidelles  Communes  font  profon- 
dément touchées  de  la  circonstance  pu 
Votre  Majesté  a  la  bonté  de  recevoir 
leur  députation,  &  ils  prennent  la  liberté 
cle  lui  adresser  l'expression  de  tous  leurs 
regrets ,  &  de  leur  respectueuse  lensibiiice, 


RÉPONSE  DE  SA  MAJESTE, 

Te  reçois  avec  fatisfaction  les  témoignages, 
de  dévouement  à  ma  personne  &  ci  atta- 
chement à  la  Monarchie  ,  des  Représentons, 
du  Tiers-état  de  mon  Royaume , 

.  Tous  les  Ordres  de  l'État  ont  un  droit 
ésal  à  mes  bontés  ,  &  vous  devez  compter 
fur  ma  protection  &  fur  ma  bienveillance 
Je  vous  recommande  par-dessus  tout  de 
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féconder  promptement ,  &  avec  tin  esprit 
Je  fagesse  &  de  paix,  l'accomplissement 
'du  bien  que  je  luis  impatient  de  faire  âmes 
Peuples ,  &  qu'ils  attendent  avec  confiance 
de  mes  fentimens  pour  eux. 


